
inaugurent les préparatifs de l’ouverture du chantier de la cité. Pour montrer sa

volonté d’engagement, son intérêt personnel et le rôle primordial de la municipalité,
Schwander a pris la direction de la Coopérative, en se faisant nommer Président du
Conseil de Surveillance dès le début de 1910. En même temps, un de ses alliés et

complices, l’architecte Johann Knauth, Dombaumeister, architecte de l’Oeuvre Notre-
Dame et de la Cathédrale, - qui est, rappelons-le, nommé à ce poste par le Maire de

Strasbourg - prend la Présidence du Comité Directeur de la Coopérative.
Notons en passant que Johann Knauth faisait partie du jury de concours de Stockfeld
en 1909. Et si nous ajoutons le fait qu’un autre membre influent de l’équipe munici¬
pale, l’adjoint au Maire Hugo Dominicus, qui est membre de la direction de la
Coopérative depuis 1901, devient à la même époque Secrétaire du Comité Directeur,
et était en 1909 président du jury du concours de Stockfeld, - cela fait beaucoup de

dirigeants32 de la Municipalité engagés pour la réussite de cette opération urbaine
et sociale. Le démarrage du chantier, prévu dès le début de l’année 1910, est retardé
à cause de la démission de Schimpf et de la grève des ouvriers du bâtiment; cepen¬
dant entre le premier juillet 1910 et le 17 décembre, date de l’inauguration officielle
de la cité-jardin, le gros oeuvre de 363 logements est terminé. La majeure partie de

ces logements est habitée en janvier 1911; le restaurant et un magasin sont terminés.
Comme le montre le tableau No 2, Stockfeld est terminé en un temps record grâce
aux moyens exceptionnels mis en euvre. Trente-six mois après le début du chantier,
le faubourg-jardin compte déjà 2.196 habitants. A la fin de l’année 1912, quand la to¬

talité des 457 logements est achevée, la population est de 2.604, un chiffre qui ne sera
dépassé qu’une seule fois dans l’histoire de la cité, en 1917.

32 Le Dr. Rudolf Schwander était le Président du Conseil de Surveillance entre 1910 et 1915.
La disparition de son nom de la liste des Présidents de la Coopérative publiée en 1923 dans
l’Historique (N. 6), s’explique certainement par le fait qu’il a accepté en 1918 d’être le dernier
Statthalter (Superpréfet) allemand de l’Alsace-Lorraine et qu’il a par la suite opté pour la
nationalité allemande. Nous retrouverons cependant son nom en tant que Président dans la
publication de la SCLP intitulée 1900-1970, Société Coopérative des Logements Populaires
(SCLP), Editions DNA Strasbourg 1971, p. 2. L’architecte Johann Knauth était le Président
du Comité Directeur entre 1910 et 1913. Nous n’avons en fait que très peu d’écrits sur ce
Vieil-Alemand si influent dans la vie culturelle de Strasbourg, en ce qui concerne les raisons
de son engagement dans la vie de la Coopérative et de la construction de Stockfeld. (Voir
notamment: Lucien Hell, Johann Knauth. Der letzte deutsche Baumeister am Münster zu
Straßburg, in: Jahrbuch der Elsaß-Lothringischen wissenschaftlichen Gesellschaft zu Straßburg,
T. 3, 1930, pp. 11-31). L’Adjoint au Maire Hugo Dominicus est entré dans la direction de la
Coopérative en 1901 et il est devenu Secrétaire du Comité Directeur en 1909, l’année du
concours du faubourg-jardin de Stockfeld. Il quittera brusquement et définitivement Stras¬
bourg en 1911 puisqu’il sera nommé Maire de Schöneberg dans l’agglomération de Berlin. Les
propos du Prof. Theodor Goecke, architecte et co-directeur de la revue Der Städtebau, écrits
dans son compte rendu sur le concours de Stockfeld (N. 16), sont très élogieux pour cet
Adjoint spécialiste de l’urbanisme et du logement: "Le président de ce jury était l’adjoint Hugo
Dominicus qui a été élu entre-temps maire de Schöneberg près de Berlin. Son profond
jugement sur ce qui nous fait défaut dans l’urbanisme moderne, malgré les diverses difficultés
ressortant notamment de la réglementation de la construction en vigueur, laisse cependant
espérer une solution heureuse pour l’urbanisation du secteur sud de Schöneberg."
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